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Enseignement supérieur/Mouvement de grève

Le Snec remet ça pour deux nouvelles semaines

Le Syndicat national des 
enseignants-chercheurs 
(Snec) a tenu une assem-
blée générale, hier, à 
l'Université Omar-Bongo 
(UOB) où la vice-prési-
dente du syndicat, Natha-
lie Sima Eyi, a d'abord fait 
l'économie de la récente 
rencontre avec le mi-
nistre de l'Enseignement 
supérieur, Jean de Dieu 
Moukagni Iwangou, avant 
de demander à ses col-
lègues la suite à donner 
au mouvement d'humeur.

MÉFIANCE. Le Syndi-
cat national des ensei-
gnants-chercheurs (Snec) 
ne compte pas suspendre 
son mouvement d'hu-
meur, du moins tant que 
la régularisation des situa-
tions administratives de 
certains de ses membres 
ne sera pas effective. C'est 
ce qui ressort de l'Assem-
blée générale tenue hier, à 
Libreville, dans l'enceinte 
de  l'Université Omar-
Bongo (UOB).
 Les enseignants-cher-
cheurs membres du Snec 
ont, au cours de cette AG, 
décidé de reconduire leur 

grève  pour une durée de 
deux semaines avec pos-
sibilité d'une tenue d'une 
assemblée générale ex-
traordinaire.
Au sujet du respect du ser-
vice minimum, une pré-
occupation soulevée par 
le ministre de l'Enseigne-
ment supérieur, de la Re-
cherche scientifique et du 
Transfert de technologies 
Jean de Dieu Moukagni 
Iwangou, vendredi der-
nier, les membres du Snec 
souligne que juridique-
ment "le service minimum 
n'est pas encadré dans 
l'Enseignement supérieur". 
Ces derniers de préciser 

que le service minimum 
est de facto assuré vu que 
les enseignants continuent 
de corriger les mémoires 
et thèses, et poursuivent 
les recherches en labora-
toires.
Pour rappel, le Snec est 
convié à une rencontre 
demain mercredi, avec le 
Premier ministre, Julien 
Nkoghe Bekale. Une ren-
contre à laquelle pren-
dront part le ministre de la 
Fonction publique et celui 
de l'Économie. L'issue de 
cette séance de travail dé-
terminera la conduite du 
Snec, apprend-on dans ce 
milieu syndical.

Y.F.I
Libreville/Gabon

L’entrée de l’UOB est toujours inaccessible du fait de 
la grève du Snec. 
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Circulation routière à Libreville

La Voie-Express fermée à la circulation à la hauteur
de Petro Gabon

DES ce mardi 9 juillet 
2019, les usagers qui, ha-
bituellement empruntent 
la Voie-Express reliant 
Libreville du nord au sud 
et vice-versa, vont de-
voir choisir de nouveaux 
itinéraires pour rallier 
leurs destinations. Cette 
artère, l'une des plus fré-
quentées de la capitale, 
au trafic des plus denses, 
est fermée à la circulation 
depuis ce matin en raison 
des travaux qui y sont 
menés à la hauteur de la 
station-service Petro.
Confiés à la société Colas, 
les travaux visent à ré-
parer l'effondrement des 
buses ainsi que la résorp-

tion des affaissements 
qui ont affecté cette voie, 
occasionnant des acci-
dents de la circulation à 
ce niveau. Consciente de 
l'ampleur des désagré-
ments que la durée de 

ce chantier va entraîner, 
l'ANGTI (Agence natio-
nale des grands travaux 
d'infrastructures) a initié 
une campagne de sen-
sibilisation auprès des 
auxiliaires de comman-

dement pour qu'à leur 
tour ils relaient ce mes-
sage à leurs administrés. 
Celui-ci consiste à les 
inviter à comprendre le 
bien-fondé de ce chantier 
et à supporter les tracas-

series de la circulation 
qui y sont liés. Hier, les 
chefs de quartier du 1er 
arrondissement étaient 
réunis à cet effet autour 
des responsables de 
l'ANGTI à la mairie de 

cette circonscription.
Au fil des mois, il deve-
nait en effet impératif de 
se pencher sur cette par-
tie de la voie qui s'était 
sérieusement dégra-
dée. Des blocs de béton 
y avaient été disposés 
cernant "ce piège à ciel 
ouvert ", pour éviter que 
les automobilistes impru-
dents ne s'y retrouvent.
Les travaux qui débutent 
véritablement ce matin 
s'effectueront en deux 
phases d'exécution al-
ternatives. La première, 
sur le sens Aéroport/
Owendo prendra fin 
le 28 août. Tandis que 
l'autre phase concernant 
l'axe Owendo/Aéroport 
commencera le 17 juil-
let pour s'achever le 24 
septembre de l'année en 
cours.

E. NDONG-ASSEKO
Libreville/Gabon

  Les ouvriers de Colas étaient déjà hier à pied 
d’oeuvre pour lancer le chantier.
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  Dès hier, un bouchon monstre s’était déjà formé sur 
la route.
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Vie des associations/Assainissement urbain/Baie-des-Cochons
Opération de dératisation pour soulager les populations

LE quartier Derrière-l'hô-
pital de Libreville, plus 
précisément la zone dite 
la Baie-des-Cochons, a 

bénéficié, le week-end 
dernier, d'un programme 
de dératisation et de dis-
tribution des produits 
antimoustiques. Cette 
œuvre d'assainissement, 
qui avait pour objectif 
de soulager un tant soit 
peu les riverains en les 
éloignant, même momen-

tanément, des bestioles 
nuisibles, est l'œuvre de 
l'ONG Action verte (AC-
TIVE).
En effet, créée depuis 
2015 pour œuvrer en 
faveur du bien-être des 
populations gabonaises 
vivant aussi bien dans la 
capitale que dans l'hinter-

land, l'ONG Action verte 
figure aujourd'hui parmi 
les mouvements asso-
ciatifs qui luttent pour la 
protection de l'environ-
nement. C'est d’ailleurs 
dans cette perspective 
que ses membres, réunis 
autour de leur président, 
Dieudonné Founga, ont 

élaboré depuis plusieurs 
mois un programme d'ac-
tion axé essentiellement 
sur les œuvres de charité 
et de protection de l'envi-
ronnement.
À l’instar des quartiers 
Plein-Ciel, Cocotiers, 
Camp des Gardes répu-
blicains, Cosmopark, 

Kinguélé et autres, la 
Baie-des-Cochons est le 
énième quartier à béné-
ficier de l'attention bien-
veillante de cette ONG 
qui s'est déjà signalée 
positivement notamment 
à Port-Gentil, Franceville 
et Makokou.

F.M.MOMBO
Libreville/Gabon

  Les membres de l’ONG Action verte pour la posté-
rité après l’opération. 
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  Le président de l’ONG, Dieudonné Founga, remet-
tant un produit contre les rats et les moustiques à 

une riveraine. 
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  Les membres de l’ONG Action verte en action à 
Derrière-l’Hôpital. 
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